
Dr Paule retraitée

Après une vie professionnelle très chargée et 3 enfants élevés je pensais profiter de ma 
retraite et prendre le temps de faire ce que j’aime, activités culturelle et sportive.

Mais les ondes électromagnétiques m’ont rattrapée, avec mon approbation, car je fus une 
des premières à profiter d’un téléphone portable et habiter un appartement avec des 
antennes sur l’immeuble me posait d’autant moins de problème que des scientifiques 
connus parlaient de « l’effet parapluie », pas de risque en-dessous, tandis que l’académie de 
médecine m’affirmait que les CEM sous une certaine intensité n’avaient aucun effet sur 
l’organisme, notamment aucun effet thermique donc aucun risque pour l’exposition 
chronique à « faible dose ».

Petit à petit ma santé s’est dégradée et je trouvais cela presque normal puisque je 
vieillissais !

Mais quand en plus des nausées, céphalées, sueurs brutales, perte de mémoire il me fut 
impossible de marcher à l’extérieur, que les acouphènes et l’épuisement devinrent tellement 
intenses que je songeais à mettre fin à mes jours, alors que l’examen ORL et l’IRM étaient 
normaux et qu’on ne pouvait rien pour moi, je commençais à remettre en question 
l’enseignement de mes Maîtres.

Je découvris toutes les études sérieuses sur le danger des CEM et je commençais à agir avec 
l’aide de mon entourage.

J’obtins le non renouvellement du bail par la copropriété, fis une isolation très couteuse de 
mon appartement et je me sentais mieux, je voulais vivre à nouveau, mais les symptômes 
persistaient quoique atténués, avec impossibilité de sortir à l’extérieur.

Il fallait trouver une solution et nous décidâmes de changer de lieu de résidence, et de type 
d’habitat donc radicalement de mode de vie et nous sommes actuellement à 150m du voisin 
le plus proche, dans une vieille maison aux murs épais sans wifi, téléphone DECT, antennes 
relais éloignées et ligne à haute tension à 1 km.

Il m’a fallu 6 mois pour aller bien, mais maintenant je peux à nouveau pour une durée courte 
aller faire des courses, me promener dans la campagne pendant plus d’une heure, mais me 
sont toujours interdits les cinémas, et toute réunion publique et je ne vais 
qu’exceptionnellement dans une grande ville, les salles d’attente et l’hôpital sont très 
pénibles pour moi. Je suis à nouveau en bonne santé mais loin du monde!

Pour moi ce n’est plus très grave, mais je pense à tous ceux qui sont jeunes, qui ne peuvent 
pas travailler et qui n’ont pas de moyen de subsistance et je crains l’avenir pour nous tous si 
cette folie ne s’arrête pas et si l’électro smog continue sa croissance exponentielle.
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